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Des droits et des devoirs 
Avant de lister les vœux, les souhaits ou les bonnes résolu­ 
tions  pour  cette  nouvelle  année,  je  voudrais  revenir  rapide­ 
ment sur 2005. Les « événements » de novembre dans cer­ 
tains quartiers de notre pays ont eu peu, voir pas, de réper­ 
cussions  fâcheuses  à  la  Villeneuve.  On  doit  s’en  réjouir  et 
souligner l’action de tous ceux qui ont œuvré pour que le dia­ 
logue prenne le pas sur la violence. Je veux notamment citer 
l’action de l’Association des habitants de la Crique Sud qui a 
pris  l’initiative de  réunir un groupe de  jeunes et de  leur per­ 
mettre de rencontrer des élus municipaux. La rencontre a été 
franche  et  parfois  houleuse,  mais  a  permis  de  vérifier  que 
l’accès aux droits n’était pas  facile pour des  jeunes  loin des 
institutions. Ainsi  certains ont pu depuis demander à bénéfi­ 
cier  d’un  contrat  d’accompagnement  par  la  Mission  locale. 
L’accès à l’emploi est un droit duquel les jeunes de nos quar­ 
tiers sont trop souvent privés, la discrimination raciale à l’em­ 
bauche est une réalité. 

Les  droits  des  jeunes  sont  donc  à  réaffirmer,  mais  aussi 
ceux de tous les habitants à vivre dans un quartier propre, et 
sûr. Les uns ne vont pas sans les autres. 

Car si nous avons des droits, nous avons aussi des devoirs. 
Et pour que la vie ensemble soit « supportable » voire agréa­ 
ble,  chacun  peut  faire  un  effort  :  un  bonjour,  un  sourire,  un 
papier dans  la poubelle, un encombrant à  la déchetterie, un 
brin de causette… 

J’en suis déjà aux souhaits et résolutions : organisons nous 
pour faire respecter nos droits de citoyens, de contribuables, 
de femmes et d’hommes, de jeunes et d’enfants. Le dialogue 
entre habitants, de  toutes origines et de  toutes générations, 
est  une  nécessité.  Nous  ne  devons  pas  nous  retourner  les 
uns contre les autres, mais agir ensemble. 

Mais n’oublions pas l’effort individuel nécessaire pour que le 
vivre ensemble soit possible. 

Bonne année ! 

Yves BERTHUIN 
Président de l’Union de l’UQ1 

Editorial 
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« La Violence et la peur ». 

Collège Villeneuve 

Ambiance  animée  sur  la  place  du  marché  le 
mercredi 4  janvier. Dès  le petit matin, bravant  le 
froid, des militants des deux Unions de Quartier, 
de  la  FCPE,  de  la  CSF  et  de  l’Association  des 
habitants de  la Crique Sud, distribuaient un  tract 
pour  défendre  le  collège  de  la  Villeneuve.  La 
presse  couvrait  l’évènement  par  la  présence 
d’une  équipe  de  FR3  et  un  correspondant  du 
Dauphiné  Libéré.  Qu’est­ce  qui  pouvait  motiver 
une telle mobilisation ? 

Dans  son  édition  du  13  décembre  2005,  le 
Dauphiné  Libéré  publiait  un  article  au  titre 
provocateur : « Villeneuve, collège ghetto ? ». Cet 
article  reprenait  l’interview  de  deux  enseignants 
du collège qui décrivent une situation très sombre 
du  fonctionnement  de  l’établissement  :  les 
classes  sont  dans  l’impossibilité  de  travailler  et 
les  enseignants  craignent  quotidiennement  pour 
leur intégrité physique. Ils expriment le sentiment 
qu’il  ne  servirait  à  rien  de  mettre  des  moyens 
supplémentaires sur le collège et qu’il faut même 
avoir  le  courage  d’envisager  sa  fermeture.  De 
plus,  ils  font  un  amalgame  dangereux  entre  les 
difficultés et les origines ethniques des élèves. 

La  lecture  de  tels  propos  ne  pouvait  laisser 
indifférents  bien  des  habitants  du  quartier  et  en 
premier lieu les parents d’élèves du collège. Une 
fois  de  plus,  notre  quartier  était  stigmatisé  et  le 
contenu extrêmement négatif de l’article rendait à 
néant  les  actions  menées  à  différents  niveaux 
pour  redonner  confiance  dans  les  structures 
éducatives  et  dans  le  vivre  ensemble  de  notre 
quartier. 

La FCPE, la CSF, les Unions de Quartier 1 et 2 
de la Villeneuve et l’Association des habitants de 

(Suite page 2)
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la Crique Sud, se sont retrouvées pour débattre de 
la  situation  ainsi  créée  et  donner  un  avis  des 
usagers. Sans vouloir se voiler la face, car il y a des 
difficultés  sur  le  collège,  nous  ne  pouvons  laisser 
passer  sous  silence  les  actions  menées  sur 
l’ensemble  du  collège,  dans  lesquelles  se  sont 
impliquées  des  habitants.  Sans  être  exhaustif,  on 
peut  rappeler  quelques  actions  de  ces  dernières 
années : 
­  « Archives  des  sables »  en  partenariat  avec  le 

CNRS, l’Université et le Musée de Grenoble, 
­  Festival du conte de Dakar en 2004, 
­  « Les bulles et le Mur de savon », toujours avec 

le CNRS, 
­  « Les savoir­être » adaptés à chaque classe, 
­  le club UNESCO, 
­  la Compagnie Tumba Ananas, 
­  et  maintenant  les  ateliers  de  découvertes 

scientifiques  pour  les  6°  ;  la  prévention  routière 
avec  la  SEMITAG  pour  les  5°  ;  «  dis  non  à  ta 
violence » en quatrième ; … 
Dans  un  premier  temps,  les  associations  se  sont 

mises d’accord pour  informer  la population sur  leur 
refus  d’un  tel  regard  et  convoquer  la  presse  pour 
qu’elle se fasse l’écho d’autres réactions que celles 
de ces deux enseignants. En parallèle,  les parents 
d’élèves  demandent  la  tenue  d’un  conseil 
d’administration du collège avec à l’ordre du jour la 
situation  du  collège  et  son  fonctionnement.  Des 
représentants  des  associations  vont  également 
tenter  de  rencontrer  les  deux  enseignants 
interviewés  par  le  Dauphiné  Libéré.  Ensuite,  nous 
souhaitons  un  débat  très  large  entre  toutes  les 
personnes  et  instances  concernées  :  Education 
Nationale,  élus,  enseignants,  parents  d’élèves, 
associations  du  quartier.  Nous  ne  devons  pas  en 
rester  à  un  simple  constat  négatif,  mais  nous 
devons  nous  appuyer  sur  l’expérience  des  actions 
positives  citées  plus  haut  pour  parvenir  à  élaborer 
des  propositions  afin  d’améliorer  la  vie  du  collège 
pour que nos enfants puissent préparer  leur avenir 
en toute sérénité. 

Marie­France GORIUS 

(Suite de la page 1)  Collège Villeneuve  « Villeneuve de GRENOBLE, la trentaine » 

Soirée de présentation du Livre 

Le 19 novembre à  l’Espace 600, c’était un   peu magi­ 
que  d’être  rassemblés  autour  du  livre  tant  attendu  de  té­ 
moignages sur la Villeneuve ! 

L’ambiance  était  simple  et  chaleureuse.  Les  deux 
Unions  de Quartier  ont  accueilli  et  remercié  les  élus  qui 
ont soutenu avec confiance la réalisation et le financement 
de ce livre, sans en connaître le contenu ! Ils l’ont décou­ 
vert comme nous ce soir là. 

Peut­être  aurons  nous  un  peu  contribué  à  donner  aux 
élus  d’autres  images  du  quartier  tout  en  les  incitant  à 
consulter  encore  plus  souvent  les  habitants  sur  tous  les 
projets  qui  les  concernent,  a  précisé  Danielle  Thevenot. 
Elle a rappelé comment s’est construit ce livre en partena­ 
riat avec des associations et des professionnels de la Ville­ 
neuve, comme ceux de la Bibliothèque Arlequin, des Cen­ 
tres  sociaux  Baladins  et  Arlequin  et  les  responsables  du 
DSU  et  bien  sûr  grâce  au  travail  attentif  et  rigoureux 
d’Hervé Bienfait, l’écrivain. 

Des  témoignages 
lus au cours de  la 
soirée,  accompa­ 
gnés  par  le musi­ 
cien  Mohamed, 
ont été très appré­ 
ciés  et  ont  donné 
un  bon  aperçu  de 
la  diversité  des 
paroles  d’habi­ 
tants. 

Puis  le  débat  a 
tourné  autour  de 
souvenirs  des 
premières  années 

de  la Villeneuve  ainsi  que  sur  ce  qui  s’y  passe  actuelle­ 
ment,  situations  vécues  sur  le  quartier  souvent  positives 
mais aussi négatives comme les souffrances dues au chô­ 
mage, à la pauvreté, à l’échec scolaire… 

(Suite page 3) 

Clubs­Lecture 
des Bibliothèques Municipales de Grenoble 

Vous aimez parler des livres qui vous ont plu, 
échanger des impressions,  découvrir de nouveaux 
auteurs… 
Rejoignez nous, bibliothèque Arlequin 
Le premier jeudi du mois de 14h30 à 16h 
Contact : Solange SELVA, Françoise NOUET 
04 76 22 92 16 

Les Femmes de l’Atelier Cuisine du Centre Social Arlequin 
nous ont proposé le 17 décembre, un repas festif qu’elles ont 
confectionné avec beaucoup de gentillesse et un grand savoir­ 
faire.
Nous étions 80 personnes, adultes et enfants, accueillis par 

la Maison des Enfants. Nous nous sommes tous régalés dans 
une ambiance joyeuse de fin d’année. 
Merci encore à ces bonnes cuisinières de l’Atelier pour leur 

initiative soutenue par l’Union de Quartier et le comité Habi­ 
tants­Paysans. 
C’est à refaire !
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Les uns  et  les  autres  semblaient  heureux de  se  re­ 
trouver  en  terminant  la  soirée  autour  d’un  buffet  of­ 
fert par la Mairie et au son d’une chanteuse et de mu­ 
siciens latino­américains. 

« Cette soirée fut un temps fort de la Villeneuve ! » 
nous a dit un habitant 

Le  livre  s’est  très  bien  vendu  et  nous  avons  déjà 
reçu des commentaires,  très positifs dans  l’ensemble, 
appréciant  la  justesse  des  témoignages  qui  reflètent 
les multiples  réalités de  la Villeneuve, parfois émou­ 
vants, même si  tout n’a pas pu être dit…Et que d’in­ 
formations nous y découvrons ! 

« J’ai beaucoup appris grâce à ce livre, nous a écrit 
un  architecte  de  l’origine  de  la Villeneuve. En parti­ 
culier  que  vivre  ensemble,  c’est  un  défi  possible  et 
que l’innovation est contagieuse, bravo ! » 

Il  est  dommage  que  certaines  personnes,  qui 
avaient  bien  voulu  donner  leur  témoignage,  n’aient 
pas pu être présentes à cette soirée... 

N’hésitez pas  à nous  envoyer vos  commentaires  à 
l’Union  de Quartier  1  ou  dans  la  boîte  aux  lettre  du 
Patio ouverte à cet effet : « Livre Villeneuve ». 

(Suite de la page 2)  Le livre sur la Villeneuve…. 

A propos des 74 engagements, 
et de l' " ouverture"  du parc. 

Cette notion d'ouverture de  la Villeneuve  et de son parc, soit di­ 
sant fermés, revient régulièrement. Pourtant il est bien clair qu'elle 
ne correspond pas à une demande des habitants, mais à une  idée 
exprimée par Yves Lion reprise dans les 74 engagements. 

Le livre sur les 30 ans de la Villeneuve revient plusieurs fois sur 
ce sujet : la Villeneuve n'est pas fermée, c'est plutôt le reste de la 
ville  qui  s'est  fermé  à  la  Villeneuve,  nous  savons  pourquoi.  Et, 
pour "ouvrir" le parc, on a trouvé une victime expiatoire : la Butte 
La Bruyère ! Qu'il faudrait, prétend­t­on, raser, ou au moins abais­ 
ser, alors qu'elle jouxte une large ouverture sur l'avenue du même 
nom, face au parc la Bruyère. 

Nous  sommes  nombreux  à  penser  que  cette  butte  mérite  plutôt 
d'être mise en valeur : elle annonce la "chaîne" des buttes qui est 
un des charmes de notre parc Jean Verlhac, elle fait une heureuse transition entre la hauteur de l'Arlequin et les petits immeubles des 
résidences 2000, elle ménage un territoire sympathique à l'école "des Buttes". 

Elle est très utilisée par les habitants, surtout jeunes, qui apprécient son sommet gazonné. Pourquoi ne pas planter sur la pente face aux 
immeubles du 10 Arlequin, à l'ouest, bien en vue de l'avenue, où passent surtout des voitures, un de ces beaux massifs que savent si 
bien réaliser les services "Espaces Verts"? 

Ce serait une belle enseigne pour le parc et la Villeneuve, ça coûterait beaucoup moins cher qu'une démolition ( sale et triste, bien sûr), 
pour le budget de la Ville ( notre budget) et cela aurait sûrement l'accord des habitants . 

Chiche ? 

Pierrette PAYSSOT 

Les 74 engagements : état des lieux 

Dans le cadre de la rénovation urbaine et des ac- 
tions entreprises par la Ville sur Grenoble Sud, la 
Ville a pris en 2003 74 engagements sur lesquels 
elle fait le point chaque année au cours d’une ré- 
union publique présidée par le Maire. La dernière 
s’est tenue à la salle 150 le 14 décembre dernier. 

L’organisation et l’animation prévoyaient que cha- 
cun des grands thèmes de ces engagements ferait 
l’objet de présentations synthétiques limitées dans le 
temps par des représentants des services de la Ville, 
puis du Conseil consultatif de secteur qui avait émis 
ces avis. 

- En ce qui concerne la convivialité, outre les me- 
sures prises pour améliorer la sécurité on a évoqué 
les moyens d’action des activités associatives et la 
demande de salles de réunions. 

- Dans le domaine de l’éducation et de l’emploi, il 
reste encore beaucoup à faire pour redonner 
confiance dans une évolution vers une situation plus 
équilibrée à la Villeneuve. Le Maire s’est dit prêt à 
engager une réflexion avec l’Education Nationale 
sur la carte scolaire, et à poursuivre ce qui est fait 
au niveau de la Zone Franche Urbaine. 

- En ce qui concerne la propreté et l’entretien, des 
résultats ont été obtenus, mais la situation est loin 
d’être satisfaisante. 
­  Quant à l’ouverture de notre quartier sur la ville 

– et réciproquement -, il faut bien remarquer, au- 
delà des modifications d’infrastructures et des attri- 
butions de logements, que le changement des com- 
portements passe par une meilleure connaissance 
réciproque. Des manifestations telles que l’organisa- 
tion de Floralies dans le parc Jean Verlhac il y a une 
dizaine d’années permettraient d’aller dans ce sens.. 

A suivre, bien entendu. 
Gérard BURLAT
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Les activités de la commission 
« Cadre de vie » de l’Union de Quar tier. 

La commission « Cadre de vie » essaie d’amélio­ 
rer l’environnement et la propreté de notre quartier. 
Si  l’on  veut ouvrir  la Villeneuve sur  l’extérieur,  il 
nous  semble  que  la  priorité,  c’est  que  ce  quartier 
offre une image plus avenante que ce qui est actuel­ 
lement le cas. 
Les  membres  de  cette  commission  relèvent,  au 

cours de visites méthodiques, 
les  points  noirs  de  l’Arle­ 
quin,  et  les  consignent  en 
vue  des  visites  futures  avec 
les  services  techniques  de 
l’antenne 6. 
Ces  visites  du  quartier  qui 

ont lieu en principe trois fois 
par  an,  permettent  d’aborder 
tous  les  dysfonctionnements. 
Malheureusement,  elles  sont 
suivies de peu d’effets. Nous 
restons vigilants et relançons 
les services. 
Pourquoi  les  galeries  sont­elles  si  sales  ?  C’est, 

nous  répond­on,  parce  qu’avec  le  froid,  les  ba­ 
layeuses  fonctionnent  sans  eau  pour  éviter  le  ver­ 
glas.
Nous avons rencontré les responsables du service 

de la propreté urbaine, et  leur avons  fait   constater 

le  manque  de  propreté  le  long  des  piliers  et  des 
commerces, le manque d’entretien des carreaux, les 
traces d’urine partout dans la galerie, les détritus de 
toutes  sortes  qui  recouvrent  les  terrasses  des  com­ 
merces  et  des  gymnases. La Ville  de Grenoble  ne 
possède  qu’une décapeuse,  qui  ne  peut  venir  dans 
notre  quartier  qu’une  fois  par  trimestre,  et  qui,  de 
surcroît, ne peut intervenir dans les coins et recoins 
de la galerie. 
Quelles  sont  les  conséquences  de  la  campagne 

«  Propreté  »  ?  Elles  ne  sont  guère  visibles  :  on 
trouve  toujours  autant  d’encombrants  (  matelas, 

meubles, appareils électromé­ 
nagers …)  au  pied  des  mon­ 
tées, sources d’incendies trop 
fréquents. Quand  ces  encom­ 
brants  seront­ils  déposés  par 
les locataires et les propriétai­ 
res à la déchetterie ?  Ce n’est 
ni  aux  correspondantes  de 
coursives de  la Régie, ni aux 
services de la Ville de les em­ 
porter !… 
La  commission Cadre  de  vie 
est  ouverte  à  tous  les  habi­ 

tants du quartier, qu’ils soient ou non membres du 
conseil  d’administration  de  l’UQ1. Si  vous  voulez 
nous rejoindre,  téléphonez au 04 76 22 19 07, afin 
de connaître les dates et heures des réunions. 

Denise REMOND 

DEPANN’MICRO38, à quand l’ouver ture ? 

Sur  un  tract  orange  ou  beige  qui  circule  vous  trouverez  toutes  les  informations  sur  ce  que  vous  propose 
DEPANN’MICRO38… (Entre  nous  soit  dit si  vous voulez utiliser    sereinement un ordinateur  vous  avez 

intérêt à l’afficher sur votre bureau ! ) 
Mais ce que ne vous dit pas  ce document et encore moins le dessin qui l’illustre c’est que, derrière, se cache  une jeune femme 

chaleureuse, organisée, compétente et surtout satisfaite d’avoir fait sa place dans le milieu très masculin de l’informatique ! 
Au départ, chef de rayon dans un hypermarché, elle s’aperçoit vite que les horaires de cet emploi  ne sont pas compatibles avec 

son rôle de maman de deux petits jumeaux. 
L’achat  d’un ordinateur d’occasion  qu’elle bricole et démonte, l’appel à l’aide d’une voisine l’ayant imitée, lui font découvrir 

une réelle passion…Elle se  recycle,  obtient un DEST (bac plus 4) en  informatique Son  expérience professionnelle ainsi que sa 
Maîtrise de gestion lui permettent de monter un dossier fiable pour s’installer comme artisane.. au 101 de la Galerie de l’Arlequin. 
Le local est en travaux, l’ouverture est prévue pour le début de l’année 2006. Le magasin,  une fois ouvert, offrira des possibilités 
de formation, l’accès à Internet et  à tous les services liés à l’informatique. 
Cependant il n’est pas nécessaire d’attendre pour avoir recours à ses services : elle est déjà à l’œuvre, elle court munie de son 

portable et de sa « boîte à outils » pour répondre à toute demande concernant l’informatique. 
Au passage, elle  pourra vous dire trois choses qui font sa fierté : 

g  faire savoir que la Villeneuve est un quartier où des gens entreprennent (et pas seulement des voitures brûlent !) 
g  montrer que l’accès à l’informatique est à la portée de tous 
g avoir créé son emploi et pouvoir offrir une embauche à mi­temps à l’ouverture du magasin (et même… qui sait, si ça 

marche bien !) 
Bravo Samia ! 

Contact : depann.micro38@laposte.net tel : 06 21 69 97 50
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Le Fournil a déménagé 

Le Fournil a aujourd’hui 10 ans. Autrefois installée avenue Marie 
Reynoard,  l’Association  vient  de  déménager  dans  de  nouveaux 
locaux au 2 rue George Sand : un ancien hangar industriel très bien 
rénové,  entouré  de  plusieurs  dépendances.  Elle  reste  donc  tout 
près de la Villeneuve où elle a vu le jour, grâce, d’abord à de nom­ 
breuses  personnes  sans  domicile  fixe  qui  ont  manifesté  durant 
l’hiver 1995/96 pour avoir un  toit, ou par solidarité avec les exclus 
(Suzanne,  Maurice,  Michel,  Francis,  Aurelia,  Lucie  et  beaucoup 
d’autres, dont certains habitent encore la Villeneuve), unissant leurs 
forces pour que leur détresse soit prise en compte. 

Logée d’abord dans un bâtiment en bois avenue Marie Reynoard, 
puis dans  le  garage  attenant  réaménagé  avec  peu  de moyens,  le 
Fournil  est  un  lieu    de  vie  et  de  rencontre  de  jour  pour  un  public 
souvent en situation d’exclusion. L’équipe composée de salariés et 
de bénévoles propose : 

­  Une table d’hôtes le midi, ouverte de 9 à 17h, jusqu’à 18 et 20h 
le vendredi, repas du soir le lundi et le vendredi 

­  Un chantier d’insertion qui emploie 8 salariés ( emplois aidés) 

­  L’accès  aux  droits  à  la  santé  et  au  logement  peuvent  y  être 
abordés. 

­  Un « aller vers » dans la rue à la rencontre des SDF, en équipe 
avec Médecins du Monde est mis en place les lundis et vendredis. 
Cet «  aller  vers  » sur  appel  téléphonique du 115  est  aussi  assuré 
dans le cadre du SAMU social grenoblois. 

Le partenariat associatif et  le bénévolat sont des moteurs essen­ 
tiels, rappelle Claude LIEN, qui depuis 8 ans préside en équipe aux 
destinées du Fournil  , «  un  lieu de parole, d’écoute et d’accompa­ 
gnement  pour les personnes en détresse ». 

L’inauguration  du  nouveau  Fournil  a  eu  lieu  le  24  octobre,  en 
présence de  nombreux  représentants de  la Ville  et  de  la Métro  et 
d’habitants  riverains.  Le  Maire  Michel  DESTOT  a  rappelé  que  le 
nombre des exclus a triplé ou quadruplé , passant « de 400 à 1800 
demandes  pour  les  hébergements  d’urgence,  et  de  140  à  1100 

pour les demandeurs d’asile ». Malgré le désengagement de l’Etat, 
le  Fournil  peut  vivre  grâce  aux  impôts  locaux  des  Isérois,  aux  ef­ 
forts  de  la Ville,  du Conseil  général,  et d’un  réseau  d’associations 
très actives. 

Actuellement,  dans  les  nouveaux  locaux,  clairs  et  spacieux  du 
Fournil, seules  la cuisine,  bien  équipée,  et  la  grande salle de  res­ 
taurant,  sur  laquelle  ouvrent  quelques  petites  pièces  destinées  à 
l’administration  et   aux  entretiens,   sont   opérationnelles.  D’autres 
locaux situés sur  le  terrain  alentour seront  aménagés  dès  que  les 
moyens seront  réunis  , car  l’équipe manque  actuellement de  lieux 
d’écoute et de confidentialité. 

Lors de l’inauguration, tous ont apprécié l’excellent buffet préparé 
par  l’association.  Plus  raffiné,  certes,  que  les  repas  servis  quoti­ 
diennement,  bien  que  ceux­ci  soient  toujours  d’une  bonne  qualité 
nutritionnelle. Chacun de nous peut participer à ces repas pour une 
somme  variant  selon  ses  ressources  ;  nul  n’en  est  privé,  quelles 
que soient ses possibilités financières. 

Le  Fournil  est  aussi  un  des  seuls  lieux  à  Grenoble  où  les  SDF 
peuvent venir avec leurs chiens. 

Marielle MAS 

Quoi de neuf à la Maison des Enfants ? 

La Maison  des  Enfants  –  47  galerie  de  l’Arlequin  –  a  tenu 
son Assemblée Générale  le  13  décembre 2005.  La  présence 
de  deux  conseillers municipaux,  a montré  aux  participants  à 
savoir la Directrice, Dany AUDET, le Président, Philippe CRO­ 
CHET , les autres membres du CA, les animateurs et animatri­ 
ces de la Maison, et des parents d’enfants, que la ville suit de 
très près l’évolution de cette structure d’animation dont  le rôle 
est si important à Villeneuve. 
Nous avons appris que Dany AUDET, après dix années sou­ 

vent marquées par de grosses difficultés financières, va pren­ 
dre  fin  février  une  retraite  bien  méritée  ;  c’est  Donatien  de 
HAUTECLOQUE,  ancien Directeur du Centre  culturel  de Poi­ 
zat qui la remplacera. 

Rappelons les principales activités de la Maison des Enfants 
ventilées sur quatre secteurs : 

­ le centre de loisirs des mercredis et des vacances accueille 
parents et enfants en centre de loisirs et centre aéré. Des sor­ 
ties à la journée ont lieu au bord de lacs, à la piscine d’Echirol­ 
les, à Lyon ( parc de la Tête d’Or), au Monde merveilleux des 
lutins …  Des  séances  de  cinéma,  des  sorties  à  la  neige  en 
demi­journées et en journées, 

­  les centres de Mont   Saint Martin en Chartreuse, de Mas­ 
sacan près de Toulon, accueillent les petits et les grands pour 
des séjours de 4 à 12 jours, 

­ le projet éducatif  local  : un ate­ 
lier « jeux et détente » a fonction­ 
né  toute  l’année  à  l’école  des 
Genêts  jusqu’à  fin  juin  2005  Au­ 
jourd’hui,   deux ateliers à la Mai­ 
son des Enfants offrent une initia­ 
tion aux arts plastiques, aux sons 
et  aux  rythmes,  des  lectures  de 
contes et des jeux de société, 

­ l’animation globale : Une équipe 
d’animation  renouvelée  propose 
aux  enfants  et  à  leurs  familles 
des sorties familiales à la journée 
et des mini­séjours. 

La  Maison  des  Enfants  a  connu  des  années  difficiles,  mais 
l’avenir semble plus souriant : les relations avec la Municipalité 
sont  dominées  par  la  concertation  :celle­ci  a  accepté  un 
conventionnement sur  trois  ans  de  la  subvention annuelle de 
fonctionnement et apporté des financements exceptionnels qui 
ont permis à  la Maison des Enfants de reconstituer ses fonds 
propres. 

L’ambition de cette structure pour l’avenir : continuer à assurer 
une  animation  globale  accessible  à  tous.  Conclusion  du  rap­ 
port d’orientation « La Maison des Enfants  réaffirme  sa  vo­ 
lonté  d’aider  les  enfants  à  grandir  et  à  devenir  des  ci­ 
toyens, aux côtés des parents, des enseignants et de tous 
ceux qui contribuent à  l’éducation et à  l’amélioration des 
relations humaines ». 

VIE DU QUARTIER 

Repas au Centre Social… 
Les Femmes de l’Atelier Cuisine du Centre Social Arle­ 
quin nous ont proposé le 17 décembre, un repas festif 
qu’elles ont confectionné avec beaucoup de gentillesse 

et un grand savoir­faire. 
Nous étions 80 personnes, adultes et enfants, accueillis 

à la Maison des Enfants. 
Nous nous sommes tous régalés dans une ambiance 

joyeuse de fin d’année. 
Merci encore à ces bonnes cuisinières de l’Atelier pour 
leur initiative soutenue par l’Union de Quartier et par  le 

comité Habitants­Paysans. 
C’est à refaire !
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Ciné­Villeneuve 

Programme  1er trimestre 2006 

Vendredi 24 février 2006 à 20h 
Joue la comme Beckham de Gurinder 

Chadha 
2002/ Grande Bretagne/1h52min /fiction 

Vendredi 24 mars 2006 à 20h (à l’Espace 
600) 

Vivre au paradis de Bourlem Guerdjou 
1998/ France/ 1h46mn/ fiction historique 

Vendredi 21 avril 2006 à 20h 
Les glaneurs et la glaneuse.d’Agnès Varda 

1999 / France/ 1h22mn/ documentaire 

(Le programme annuel est sur le site web de l’Union de Quartier) 

Ciné­Villeneuve est impulsé par les Unions de Quartier, en colla­ 
boration avec l'ESPACE 600 et les associations du quartier. 

Soutenu par la VILLE DE GRENOBLE 
et le CONSEIL GENERAL DE l’ISERE 

La violence et la peur. 
« Nous sommes assaillis d’images de violence, avertis de 

toutes   les   agressions  et   de   toutes   les   démissions.   Nous 
connaissons autour de nous des commerçants qui ont été pil­ 
lés, des filles violées… Et la peur s’infiltre en nous (…). 

Il faut tenter de ne pas céder à la panique. Car ce qui me frappe, c’est bien moins le nombre de ceux que je connais qui 
ont été victimes, que le nombre de ceux qui sont prêts à tout à cause de leur terreur. 

Rappelons­nous d’abord que notre société est infiniment plus sûre que jamais aucune autre par le passé. Le grand rap­ 
port de La Reynie à Louis XIV indique qu’en 1680 il y avait environ 10 meurtres par nuit à Paris (pour une ville d’environ 
200.000 habitants) et on ne comptait pas les agressions ! La violence a effectivement diminué. Il y a mille fois moins de 
dangers maintenant qu’il y a un siècle, et mille  fois moins aussi de risques d’agressions que d’accidents d’automobiles. 
Mais je sais que ces arguments, raisonnables et exacts, ne convaincront personne. Car le fait dominant aujourd’hui, n’est 
pas la violence, mais la peur et la panique. Celles­ci n’existent que dans la mesure où nous sommes plus fragiles, inquiets, 
isolés (…). 

À qui faire appel pour se protéger, puisque nous avons si peur que nous cherchons à tout prix une protection, comme un 
enfant appelle sa maman parce qu’il a peur du noir ?  Augmenter la police ? Mais davantage de police augmentera la peur. 
Et l’autre grande tentation, c’est de se défendre soi­même, s’armer et être prêt au combat. Alors la violence généralisée est 
proche (…). 

Une chose essentielle pour réduire la violence est de réduire la peur. Et ici, nous sommes en présence d’une action per­ 
sonnelle. Cesser soi­même d’avoir peur et, par là, devenir pour les autres un tranquillisant (non chimique !) et un encoura­ 
gement ».  Jacques ELLUL 

(extrait de l’hebdomadaire Réforme du 23 février 1980, proposé par Paul KELLER). 
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Union de Quartier Villeneuve 1 
Boite n° 13 
97, Galerie de l'Arlequin 
38100 GRENOBLE 

Tel/fax : 04 76 09 09 52 
Email : uq.villeneuve1@free.fr 
web : http://uq.villeneuve1.free.fr 

Le site de l’Union de Quartier 
http://uq.villeneuve1.free.fr 

a fait peau neuve … 

Vous pouvez y consulter et télécharger 
« traits d’unions » !!!  Diffusez à vos amis 

Adhésions / ré­adhésions 
Cotisation annuelle : 

►7 € par personne 
►13 € pour un couple 
►3,5 € petits budgets, chômeurs 
►5 € pour abonnement à « traits d'union » 
(personnes n'habitant pas le quartier Ville­ 
neuve 1) 
Paiement par chèque bancaire ou postal à l'or­ 
dre de « Union de Quartier Villeneuve 1 », 
CCP compte 865­02G Grenoble (à envoyer à 
l'Union de Quartier ou à déposer dans la boîte 
n°13 de la maison de quartier). 

Amitié 
Loisir s 

Découver tes 

FEVRIER  2006 

VOYAGE AU CHILI 
Vendredi 3 févr ier  : Au soleil du déser t d’ATACAMA ­ 

Oasis, cuisine solaire, grand télescope ... 
Diaporama par Marie­Françoise et Pierre Lavigne 

15H Salle polyvalente des Baladins – Rendez­vous à 14H45 
Place du Marché 

JEUX DE SOCIETE ET ACCUEIL 
Vendredi 10 févr ier  : à 14H30 à la Mezzanine du 100 
Vendredi 24 févr ier  et 3 mars à 14H30 au Patio 

CHANTS 
Vendredi  17 févr ier  : Venez chanter ou écouter BREL, 

BRASSENS  , ...avec Yvette Bonner 
A 15 H à la Résidence des Gentianes 

SEMAINE DU LIVRE 
Vendredi 10 mars : La Bibliothécaire Jacqueline Vaillant 
revient pour présenter les auteurs de la semaine du Livre 

A 15 H au Bocal de la Maison de Quartier 

Les MARDIS d’ALD : à 14H30 au Patio, r encontre 
conviviale 

Echanges, promenades, jeux ou autr es à déterminer sur place 
(Renseignements au 04 76 40 17 20)


